
Albert et Marcelle, 44 ans de surveillance météo
Pendant 44 ans, ils ont gardé un œil vigilant sur le temps qu’il faisait à Ancenis. Albert et Marcelle Monnier
vont bientôt laisser cette mission à un autre. Météo-France recherche un Veilleur du temps.

Au départ, c’était pour dépanner un
voisin, premier Veilleur du temps of-
ficiel d’Ancenis. « Le poste avait été
créé il y a quatre ans, se souvient Al-
bert Monnier. Quand il a déménagé
il m’a dit : « Tu veux pas prendre la
suite ? Il n’y a plus personne ! ». »

C’est comme cela que l’abri blanc,
qui protégeait quatre thermomètres
et le pluviomètre en plastique, ont at-
terri dans le jardin d’Albert et de Mar-
celle Monnier, non loin du centre-
ville. Quarante-quatre ans après, il
y est toujours. « Quand Albert était
absent, c’est moi qui faisais les re-
levés », précise l’Ancenienne. Alors
chef de secteur à la Cana (Coopéra-
tive agricole La Noëlle Ancenis), Al-
bert se déplaçait énormément dans
les exploitations agricoles.

Une préoccupation
quotidienne

« Le temps, la météo, c’est une im-
portante préoccupation dans ce
domaine d’activité. » Sorte de M.
Météo du coin, il était capable de
dire aux agriculteurs combien de
millimètres il avait plu dans la nuit,
quelles températures minimum et
maximum il avait fait. Avec parfois
des surprises ! « C’est étonnant la
différence entre la perception des

gens et la réalité, raconte-t-il. Par-
fois, ils ont l’impression qu’il a plu
toute la nuit ou beaucoup plus que
la veille… Mais le pluviomètre dit le
contraire. »

Aujourd’hui, trois fois par jour, Al-
bert sort dans son jardin s’acquitter
de sa tâche de Veilleur du temps. Il
chausse ses lunettes et scrute les gra-
duations. « On relève la température

minimum et maximum et aussi la
valeur du pluviomètre », indique-t-il.
Il note aussi la température sèche et
humide pour calculer l’hygrométrie,
et ce malgré une Marcelle un peu
sceptique : « Je crois que ça n’est
plus nécessaire ! »

Après autant d’années de bénévo-
lat, le couple aimerait passer la main.
« Mais il faut être intéressé par le

temps, prévient Albert. Sinon, on
ne peut pas passer des années à
noter des chiffres auxquels on ne
comprend rien ! »

Julie MENEZ.

Météo-France recherche un nou-
veau Veilleur du temps sur Ance-
nis. Contact. tél. 02 40 05 29 35 ou
cdm44@meteo.fr

« On a eu beaucoup d’eau en janvier. Plus que durant la première quinzaine de février », estime Albert Monnier.

Une marche pour nettoyer la campagne à Mésanger
Nombreux sont ceux qui ne respec-
tent pas leur environnement. C’est de
ce constat qu’est parti l’organisation
d’une « marche verte » ce samedi.
Elle a pour objectif de collecter les
déchets rencontrés sur les bords de
routes ou de chemins, dans les fos-
sés, sur les espaces publics, tout
au long des circuits empruntés.
Cette marche est à l’initiative d’une
commission formée de membres du
foyer des jeunes et des associations
BVNC (Bien Vivre dans Notre Cam-
pagne) et Adec (Association de Dé-
fense de l’Environnement de la Cou-
tume). Il faut se munir de chaussures
adéquates, de gants et d’un gilet fluo.

Au retour, les déchets seront triés et
le verre de l’amitié sera offert.

Samedi 23 mars, marche ouvert à
tous. Rendez-vous à 9 h sur le par-
king de la boulangerie.

La commission « marche verte ».

Carnet
Naissances
Gabin Tremion, Varades; Lou Ha-
vard, Huriel (Allier); Plume Durand,
La Chapelle-Saint-Florent (Maine-et-
Loire); Gaëtan Grux, Mésanger; Laï-
li Mercier Sotolongo Santana, An-
cenis; Brieg Ménard, Saint-Laurent-
des-Autels (Maine-et-Loire); Mathis
Chapeau, Teillé; Rose Hochet, La
Rouxière; Youna Roy-Bachet, Ance-
nis; Mattéo Vetu, Saint-Florent-le-Vieil
(Maine-et-Loire); Charly Gauthier,
Saint-Florent-le-Vieil (Maine-et-Loire);
Inès Coutin, Riaillé; Loïs Terrien,

Saint-Laurent-des-Autels (Maine-et-
Loire); Selen Right, Chemillé (Maine-
et-Loire); Nolan Chauveau, Le Fief-
Sauvin (Maine-et-Loire).

Décès
Michel Debray, 51 ans, Pouillé-les-
Côteaux; Annie Testard, 54 ans, An-
cenis; Jean Viaud, 71 ans, Couffé;
Gilberte Fardeau, née Robineau, 85
ans, Champtoceaux; Raphaël Gas-
don, 85 ans, La Chapelle-Saint-Sau-
veur; André Chenouard, 92 ans, Liré
(Maine-et-Loire).

Infolocale Annoncez vos événements gratuitement sur : www.infolocale.fr

Vie quotidienne

Permanence des élus
municipaux
Permanence samedi
23 mars, 10 h à 12 h, mairie.
Avec ou sans rendez-vous,
accessible à tous. Assurée
en mairie par Charles Fonte-
neau, adjoint aux finances et
aux ressources humaines.
Assurée par Jean-Michel Lé-
pinay, conseiller municipal.
Contact : 08 00 89 08 99.

Spectacles

Le voyage d’Alice en
Suisse par le théâtre du
Loup
Théâtre. Un si beau pays.
La Suisse. Alice projette
d’y faire un ultime voyage
car elle souffre et n’en peut
plus. Or, dans ce pays mer-
veilleux, un médecin aide les
personnes qui le désirent à
mourir… La pièce révèle
une dimension humaine
faite d’humour salvateur et

de tendresse légère. Mardi
2 avril, 20 h 30, chapelle des
Ursulines, quartier Rohan.
Tarif : 5 à 13 €. Contact et
réservation : 02 51 14 17 17,
reservation@theatre-ance-
nis.com, www.theatre-ance-
nis.com

Voir, visiter

Portes ouvertes au
collège Cadou
Lors des portes ouvertes

du collège René-Guy Ca-
dou, il sera proposé une vi-
site de l’établissement, la
vente d’objets réalisés par
les élèves, la présentation
des activités et voyages, une
rencontre entre le person-
nel, les élèves et les parents
d’élèves. Samedi 23 mars,
9 h 30 à 12 h.

Sur les écrans du Pays d’Ancenis

Films toujours à l'affiche Résumés et séances du 21 mars

Au bout du conte Conte de Agnès Jaoui
avec Jean-Pierre Bacri, Agathe Bonitzer,
Agnès Jaoui. France 2013, 1h52.

Il était une fois une jeune fille qui rêvait du grand amour, une femme voulant être actrice ; un
jeune homme qui croyait davantage en son talent de compositeur qu'en lui-même ; un homme
qui ne croyait en rien jusqu’au jour où une voyante lui donne la date de sa mort…
Ancenis. L'Éden : 20h30.

Ancenis. L'Éden : 67, rue Saint-Fiacre. Tél. 02 40 83 06 02. parking.

Sortir aujourd’hui dans le pays d’Ancenis

Evénements Horaires, tarifs Lieu, renseignements

Théâtre. Woyzeck par Les Aphoristes 20h30, de 5 € à
15 €

Ancenis. Théâtre Quartier Libre, place Rohan, 02 51 14 17 17,
www.theatre-ancenis.com.

Exposition. L’aventure des écritures 9h à 12h30 et 13h30
à 17h30

Ancenis. Maison du Département d'Ancenis, 40, place Saint-
Pierre.

Exposition. Peintures des élèves de l’Atelier gratuit Ancenis. Galerie Rive de Loire, boulevard Joubert.

Exposition. Travels of Ancestors, l’art des
Aborigènes d’Australie

15h à 18h, gratuit Ancenis. Chapelle des Ursulines, quartier Rohan,
02 51 14 17 17, http://www.ancenis.fr/-La-chapelle-des-
Ursulines-.html.

Exposition. « Intersections » de Jenny Feray : expo
accessible aux non-voyants

15h à 18h30, gratuit
pour tous, les
dimanches et en
semaine pour les
classes, groupes et
asso de la Compa.

Joué-sur-Erdre. Lieu de diffusion artistique, Le TDM, 54, rue
du Lavoir, 06 36 98 07 58, www.letdm.fr.

Ils observent la météo depuis leur jardin
Trois questions à…

Qu’est-ce que le réseau Veilleurs
du temps ?

Il s’agit d’un réseau de bénévoles
qui mesurent la température et/ou la
pluviométrie. On leur installe un abri
météo et un pluviomètre, et ils font
des relevés à des heures régulières.
Il s’agit essentiellement de gens pas-
sionnés par le temps, des agricul-
teurs, des gens qui travaillent dans
l’environnement… On reçoit en fin de
mois les résultats collectés. Certains
nous les envoient encore par la poste
mais, aujourd’hui, avec Internet, il est
possible de les saisir directement
pour envoyer un relevé quotidien.

Quel est l’intérêt des Veilleurs du
temps ?

Ça peut faire remonter un cer-
tain nombre de phénomènes

météorologiques, à la manière de
la plateforme Infoclimat (NDLR, un
réseau de météorologues amateurs
qui alimentent un site Web). Alors,
nous essayons de trouver des gens
qui utilisent Internet pour qu’ils nous
envoient les infos en temps réel. Ça
peut être très utile quand il est ques-
tion d’alerte, de vigilance orange…
Malgré tous les outils à notre dispo-
sition, on a du mal, par exemple, à
prévoir quels seront les niveaux de
neige qui vont tomber. À Ancenis,
nous avons accès à une longue série
de données. Il y a une vraie homogé-
néisation, ce qui les rend pertinentes
dans une étude sur le réchauffement
climatique.

Quel équipement faut-il ?
Météo-France fournit et installe un
abri avec un thermomètre et un plu-
viomètre. Il faut un espace dégagé,
sans aucun obstacle, dans son jar-
din, pour la bonne qualité des me-
sures. Nous recherchons aussi des
gens qui utilisent Internet pour la
transmission régulière des données.
Une allocation est allouée aux béné-
voles, autour de 100 € par an.

Recueilli par
J.M.

Christophe Pin,
délégué
départemental
de Météo
France.
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3 rue Albert Londres - NANTES Est
Réservations au 02 40 50 58 58 ou www.lehublot.info

Dîners dansants
les jeudis, vendredis et
samedis toute l’année !

Toutes vos
soirées privées et
professionnelles…

Musique Années 70…80…
… à nos jours, animée par

“Come Back 80” et ses musiciens.

NOUV
EAU

QUIZ

MUSICAL &

CADEAUX

Nouveautés

Annonceurs, cette rubrique vous intéresse, contactez Precom au 0 820 856 212 (0.12€/mn)

Faits divers

Vritz : pas de trace de la jeune femme de 38 ans
Les recherches pour retrouver une
femme de 38 ans, domiciliée à Vritz,
se sont poursuivies hier. Les gen-
darmes ont été aidés de la brigade
de recherches.

Aucun élément ne permet de privi-
légier une piste, la voiture n’a pas été
retrouvée. Tous les fossés entre son
domicile à Vritz et son lieu de travail,
à Candé, ont été à nouveau sondés,
sans trouver d’éléments.

La jeune femme, employée dans
un supermarché de Candé, a quitté
son domicile tôt samedi dernier et
n’a plus donné signe de vie depuis.
Elle est partie en voiture et son em-
ployeur a signalé son absence.

Pour la retrouver, sa famille et ses
proches ont placardé des affiches
avec sa photo dans un rayon de 30
kilomètres autour de Vritz.

Les membres de l’atelier exposent leurs peintures
Les dix-sept adhérentes de l’associa-
tion ont accroché leurs œuvres à la
galerie Rive de Loire.

Des peintures à l’huile sur des ta-
bleaux de différents formats, repré-
sentant des sujets figuratifs comme
des paysages ou autres portraits.
Pour la plupart des reproductions
de photos. Quelques tableaux expri-
ment la créativité de l’artiste comme
la peinture abstraite sur des lattes de
bois.
« Cette exposition représente 2
ans de travail à l’atelier », indique
la présidente. Le but de cette asso-
ciation trentenaire ? Se rencontrer
pour peindre en s’échangeant des
conseils pour progresser en toute li-
berté.

La présidente, Daniele Naud, qui
a fait les Beaux-Arts et enseigné l’art
plastique à Saint-Joseph, conseille et

encourage les artistes amateurs.

Jusqu’au 24 mars, le jeudi et same-
di matin de 10 h 30 à 12 h et tous
les après-midi de 14 h 30 à 18 h.
Entrée libre. Renseignements au
02 40 83 04 26. Les cours ont lieu au
relais de Poste le lundi et le mardi de
14 h à 17 h 30.

Des membres de l’association avec
la présidente Danille Naud (3e en
partant de la gauche).

Recyclage : tout le monde peut agir
TroCantons participe à «Moi aus-
si, j’agis !», événement initié dans le
département à destination du grand
public. Jeudi 21 mars et vendredi
22 mars à 14 h et à 15 h 30 au site de
La Floquerie à Pannecé. Partez à la
découverte du parcours des produits
à TroCantons, du don à la revente,
dans les boutiques avec visite des
ateliers en activité. Parce que donner

ce qui n’a plus d’utilité, c’est contri-
buer au maintien d’emplois locaux,
c’est favoriser les circuits courts, c’est
permettre à d’autres de s’équiper à
petits prix, c’est éviter le gaspillage…

Contact. Béatrice Mappas, tél.
02 40 97 78 55 ou contact@trocan-
tons.org

Natation synchronisée : 40 nageuses en compétition
La compétition interrégionale, orga-
nisée par le Masa (Marlin aqua sport
Ancenis), section natation synchroni-
sée, réunira une quarantaine de na-
geuses.

Cette rencontre s’inscrit dans le
dispositif de détection et de suivi
des jeunes nageuses de la région
Ouest (Bretagne, Pays de la Loire,
Basse Normandie et Centre). Un
cadre technique national de la Fé-
dération française de natation (FFN)
sera d’ailleurs présent pour filmer
les épreuves, collecter les résultats
et inscrire les meilleures nageuses

dans les stages et programmes na-
tionaux de détection.

À l’issue de cette compétition, il y
aura deux podiums : un podium par
épreuve et par catégorie d’âge et un
podium de classement général par
catégorie d’âge avec remise de mé-
dailles aux trois premières nageuses.

Samedi 23 mars, à partir de
14 h 30, au centre aquatique Jean-
Blanchet, épreuve technique et de
propulsion. Dimanche 24 mars, à
partir de 9 h, au complexe sportif du
Pontreau, épreuve de danse.

Pays d’Ancenis en bref

Jeudi 21 mars 2013
Ouest-FranceAncenis

Rédaction : 66, place du Maréchal Foch. Tél. 02 51 14 04 44
redaction.ancenis@ouest-france.fr
www.ouest-france.fr/ancenis

Urgences et santé
Médecin : centre d’accueil et de
permanence des soins, de 20 h
à 8 h, tél.15. Centre hospitalier
Francis-Robert : de 8 h 30 à
20 h 30, tél. 02 40 09 44 00;
de 20 h 30 à 8 h 30, tél.
02 40 09 44 28. Pharmacie :
32 37 (0,34 € la minute depuis
un poste fixe). Ambulance : 15.
Gendarmerie : tél. 02 40 83 00 17.

Otages : nouvelle épreuve pour les proches
pages 2 et 9
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Dimanche 23 juin :PLAT ET HAIE
3ème épreuve duchallenge APGOcourse de poney(...futur champion)

Dimanche 30 juin :RÉUNION MIXTEFÊTE DES COURSESanimations gratuites

Le nouveau centre de secours est opérationnel
La transition a été faite, hier, avec la bascule des appels et l’arrivée des camions rouge flamboyant.
Les sapeurs-pompiers ont pris possession de leur nouveau bâtiment, hier matin, avenue Jean-Moulin.

Il n’aurait loupé ça pour rien au
monde. Armand Dugué, 69 ans,
était aux premières loges, hier ma-
tin, lors de la mise en service du nou-
veau centre de secours et d’incen-
die (CIS) de Châteaubriant, avenue
Jean-Moulin. Il faut dire que l’an-
cien sapeur-pompier volontaire cas-
telbriantais a suivi le projet, dont la
construction a débuté en décembre
2012, de près. « J’ai même été à une
réunion de chantier », raconte l’an-
cien maçon qui, en 2004, a mis un
terme à 35 ans chez les pompiers.
« Soit trois fois et demie la durée
moyenne des pompiers volontaires
en Loire-Atlantique », salue Claude
Bricaud, conseiller général et vice-
président du Service départemental
d’incendie et de secours (Sdis 44).

« Quand j’ai commencé, à 25 ans,
on était installé à l’Hôtel de ville.
Au milieu des années 70, on a dé-
ménagé dans ce qui est mainte-
nant l’ancien centre, rue du Maré-
chal Maurice-Bachellerie », se sou-
vient Armand Dugué. Un bâtiment
à la pointe, à l’époque. « C’était le
centre de secours principal du sec-
teur ! On avait tout le matériel en
double. »

Susciter de nouvelles
vocations

Que pense-t-il, alors, du nouveau
centre conforme aux normes Haute
qualité environnementale (HQE),
signé de l’architecte couëronnais
Jean-Luc Cousin ? « C’est un bâti-
ment grandiose ! Un très bel outil
de travail. »

Cet espace pourrait « servir de ré-
férentiel à d’autres centres mixtes,
avec volontaires et profession-
nel », avance pour sa part Claude
Bricaud. Le conseiller général se dit
certain « que ça va provoquer de
nouvelles vocations ». C’est aussi
l’avis d’Armand Dugué, dont le fils
est également pompier volontaire :
« Être pompier c’est vouloir rendre
service, secourir des gens… Il n’y a
rien de plus important ! »

Pour Jean-Luc Cousin, les sa-
peurs-pompiers vont animer cet en-
droit compact et lumineux, lui insuf-
fler de la vie. « Ici, ça a la forme d’un
poumon », explique l’architecte de-
vant les vestiaires qui s’ouvrent sur
le garage des camions de pompiers.
Le cœur du centre « ce sont les
hommes qui l’habitent », résume-
t-il. Des soldats du feu « qui savent
quand ils partent en intervention
mais pas s’ils en reviendront ».

Alors, c’est pour leur montrer
qu’ils travaillent et évoluent dans les
meilleures conditions et pour leur
montrer « de la reconnaissance que
la commune a fait don du terrain au

Sdis », précise Alain Hunault, maire. Julie MENEZ.

Après 35 ans chez les pompiers, c’est la deuxième fois qu’Armand Dugué assiste à la mise en service d’un centre
de secours.

C’est le nombre de nœuds de raccordement au haut débit
(Internet) qui seront posés en 2015 sur le territoire. Un pro-
jet programmé par le conseil général, a dit Philippe Grosva-

let, mercredi, en visite à Châteaubriant. Actuellement, 75 % des
foyers de la communauté de communes du Castelbriantais ont
un débit supérieur à 8 mégabits/seconde. L’objectif est donc
d’atteindre 100 % d’ici deux ans.

4

Un concours photos sur les « arbres insolites »
L’édition 2013 du concours photos
de l’office de tourisme a pour thème
« les arbres insolites du Castelbrian-
tais ». Le concours se déroulera jus-
qu’au 31 décembre 2013. Il s’articule
autour de trois catégories : un prix
adulte couleur, un prix adulte noir &
blanc et un prix jeunes (12-17 ans)
couleur et noir & blanc.

Les photos doivent être prises
sur le territoire de la communauté
de communes du Castelbriantais.

Chaque concurrent pourra présenter
trois photos au maximum, couleur
ou noir & blanc (formats : 20x27 ou
20x30). La participation est gratuite.
À gagner : des bons d’achat à valoir
chez les photographes et libraires de
la communauté de communes.

Contact : office de tourisme, 22,
rue de Couëré, à Châteaubriant.
Tél. 02 40 28 20 90. Site Internet :
www.tourisme-chateaubriant.fr

La calculatrice remplace le dictionnaire

195 élèves de CM2 des écoles de
Châteaubriant entrent en sixième.
Pour fêter ce passage important de la
scolarité, la commune leur a offert ce
vendredi 18 juin, au marché couvert,

une calculatrice électronique. Le
conseil général, quant à lui, remet-
tra à chaque élève, dès la rentrée, un
dictionnaire. Un goûter a clos cette
fin d’après-midi de prévacances.

Essai des calculatrices en famille.

Urgences et santé
Urgences hôpital : 9, rue de Verdun, tél. 02 40 55 88 01.
Pharmacie : 32 37 (0,34 € la minute depuis un poste fixe)
Médecin de garde : 15
Gendarmerie : route de Saint-Aubin-des-Châteaux, tél. 02 40 81 00 17.

Une journée découverte « sport au féminin et santé »
La section féminine du club de Châ-
teaubriant Futsal propose une jour-
née intitulée « Sport au féminin et
santé ». Une journée organisée en
partenariat avec la Ligue contre le
cancer et l’École de réflexologie inté-
grative d’Estelle Eden, joueuse et diri-
geante au club.

Il s’agira notamment de commu-
niquer sur l’importance de faire du
sport, sur la manière de prendre soin
de soi à travers des techniques de
détente et de bien-être dont la ré-
flexologie plantaire.

Des séances détente de 25 mi-
nutes seront proposées aux per-
sonnes intéressées (prix : 10 €). Les
bénéfices seront versés aux deux as-
sociations partenaires de la journée.

Des démonstrations de sport
« Apa » (Activités physiques adap-
tées) avec Amélie Charrier (conseils
en échauffements physiques, pro-
gramme d’échauffement adapté…)
sont prévues. Deux stands valorise-
ront les actions de la Ligue contre le
cancer de Châteaubriant et celles de
l’équipe féminine de Châteaubriant
Futsal.
Samedi 22 juin, de 10 h à
17 h 30, au foyer-restaurant des
Terrasses. Contact : Estelle Eden
(06 88 72 20 02), Annie Yvrenogeau
(06 88 51 06 86), déléguée bénévole
de la Ligue contre le cancer à Châ-
teaubriant.

Pêcher à l’école de la Trinité n’est pas un péché !

Ce dimanche a eu lieu la kermesse
de l’école de la Trinité. Ce fut l’oc-
casion pour les enfants de divertir
les parents et de jouer à la fameuse
pêche à la ligne !

On notera aussi la fin d’un cycle
pour l’association de parent d’élèves.

Après six années à la tête de l’Apel,
l’association des parents d’élèves, le
président, Francois Milton, a annon-
cé sont départ, n’ayant plus d’enfants
dans l’établissement à la rentrée pro-
chaine. Il passe la main à Cécile Pe-
huet.

La pêche à la ligne, quand on est petit, on peut tricher avec mamie !

Châteaubriant en bref

Pigeons : Loïc Gauchet et Frédéric Landais au top
Le concours de Rouen, dans la caté-
gorie « vieux pigeons » a été gagné
par le pigeon de Loïc Gauchet à la vi-
tesse 94,62 km/h pour une distance
de 273 km (2e Gérard Bouvier). Dans
la catégorie « pigeons d’un an », c’est

celui de Frédéric Landais qui l’a em-
porté à la vitesse de 74,80 km/h (2e

Serge Lassalle, 3e Jean Gautron).
L’enlogement pour le concours de
Verdun se fera le jeudi 20 juin au
siège, rue des Déportés-Résistants. Ouest-France à votre service

Annoncer un événement : réunions, fêtes, idées de loisirs, www.infolocale.fr
S’informer sur internet : www.ouest-france.fr et www.nantes.maville.com
Recevoir le journal avant 7 h 30 : 02 99 32 66 66
ou www.abonnement.ouest-france.fr
Passer une petite annonce par téléphone : 0 820 000 010 (numéro indigo,
réservé aux particuliers : 0,12 € TTC la minute), paiement par carte bancaire.
Précom : 9 rue Michel Grimault, 44110 Chateaubriant, tél. 02 40 38 28 58.
Avis d’obsèques : 0 810 060 180 (coût d’un appel local).
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« C’est un bâtiment grandiose ! Un très bel outil de travail. »

La place Bréant noire de monde vendredi?
Deux potes lancent l’idée d’un gigantesque flash mob dansant
afin de réveiller la place Ernest-Bréant. Si ça vous tente…

L’initiative

Jérémy Coulou et Romain Brunet,
20 et 19 ans veulent « dynamiser »
la place Ernest-Bréant. Avec pour
arme, leur fraîcheur, ils ont pour cible
« le plus large public ». Enthousias-
més, les deux jeunes expliquent
qu’ils comptent bien « animer une
grande flash mob », entendez un
rassemblement pour exécuter des
chorégraphies.

L’idée leur est venue il y a plusieurs
mois. « Un soir, nous faisions les
fous dans la rue, pour divertir des
amis. Et une prof de danse nous a
vus », Sandra Lefeuvre, professeur
de danse du conservatoire intercom-
munal de Chateaubriant. « Elle nous
a fait comprendre que l’on pouvait
partager notre énergie avec plus
grand nombre .» De là est né le

projet d’animer une séquence lors
de la Fête de la musique.

Les deux complices ont déjà une
petite expérience de la scène, Ro-
main le dit, « nous avons fait du
théâtre pendant quelques an-
nées ». Le duo est habitué à « faire
rire les copains et à booster les soi-
rées » et ils se connaissent « depuis
huit ans », précise Jeremy.

Pour se donner toutes les chances
de réussite, ils ont fait tirer « 180 af-
fiches, 400 flyers » et communiqué
sur les réseaux sociaux. « Jusque-là
notre public d’amis était conquis
d’avance, mais pour vendredi soir,
nous partons un peu dans l’incon-
nu .» Monter sur scène leur promet
d’avoir « le trac », mais Romain et
Jeremy ne compte pas reculer. « On
fera de notre mieux pour que les
gens se lâchent avec nous ! »

Jérémy et Romain veulent remplir cette place vendredi, avec une foule dansante.
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« Prochaine saison de l’ONPL : une programmation frileuse »
De H. Lacheram, abonné ONPL et
lecteur de Saint-Sébastien-sur-Loire.
« On nous l’a dit et répété sur tous
les tons : la saison 2013-2014 est une
saison de transition pour l’ONPL, à la
suite du départ de John Axelrod, le
chef qui pourra revendiquer glorieu-
sement le titre de « directeur musical
le plus éphémère » de l’orchestre de-
puis sa création en 1971.

Dans l’attente de la prise en mains
définitive par Pascal Rophé, un comi-
té de professionnels s’est donc attelé
à la programmation et le moins que
l’on puisse dire, c’est que l’imagina-
tion n’a pas été au pouvoir ! Un titre
fourre-tout, « Au cœur des grands
classiques », permet de s’affranchir
de toute cohérence thématique (les
programmes d’Axelrod avaient au
moins cette qualité, même si c’était
parfois un peu factice) et, surtout,
on décèle un déséquilibre flagrant
dans le traitement des instruments
solistes.

En fait, il n’y en a quasiment que

pour les cordes, qu’elles soient frot-
tées ou frappées ! Petit décompte
opéré en parcourant la plaquette :
deux concertos et une pièce concer-
tante pour violon, un concerto pour
violoncelle et cinq concertos pour
piano… Quant aux vents, exception
qui confirme la règle, un concerto
pour trompette en tout et pour tout !

Alors que les deux violons superso-
listes de l’orchestre auront droit à leur
heure de gloire, puisqu’ils interpréte-
ront deux des trois pièces concer-
tantes, aucune place n’est accordée
aux instrumentistes de la petite har-
monie (clarinettistes, hautboïstes, flû-
tistes, bassonistes…) qui font pour-
tant à chaque concert la démonstra-
tion de leur indispensable talent.

Il suffisait de supprimer, au mini-
mum, un des cinq concertos pour
piano et d’introduire une des grandes
pièces du répertoire pour ces instru-
ments… Comment, avec une telle ma-
nière de procéder, s’étonner ensuite
que les classes d’instruments à vent

des conservatoires et écoles de mu-
sique n’affichent jamais complet ?

Certes, et pour finir sur une note
positive, dans le domaine purement
symphonique et choral, de très belles
œuvres sont proposées ; et l’on sau-
ra gré aux programmateurs d’avoir,
par exemple, choisi pour Dvorák la
splendide huitième symphonie et
non pas la sempiternelle neuvième,
dite du Nouveau Monde.

Mais on ne peut s’empêcher de
penser que de nos jours ce sont les
grands orchestres d’harmonie qui
proposent les programmes les plus
novateurs, abordant tous les genres
musicaux sans exclusive, permettant
aussi, en dehors des instruments
à vent, à des pianistes et des vio-
lonistes et même des percussion-
nistes, de se produire en soliste dans
un répertoire qui sort des sentiers
battus, loin des tubes ressassés et
maintes fois enregistrés. Mais, pa-
raît-il, il fallait à tout prix regagner le
millier d’abonnés perdus ! »

Julie Boutique Prêt à Porter
Femmes

• Fuego
• Betty Barclay
• Poupée Chic
• Mado
et les autres…
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Affaires à faire

État civil
Naissances
Clinique Jules-Verne, 2-4, route de
Paris
Kyan Boulva, La Chapelle-Basse-
Mer ; Alexis Bouron, Saint-Hilaire-
de-Clisson ; Wendy Clochard, Saint-
Georges-de-Montaigu ; Léna Faure,
Treize-Septiers ; Elliot Lepage, Nort-
sur-Erdre ; Alicia Rambaud, Saint-
Laurent-des-Autels ; Assia Rekik,
Haute-Goulaine ; Owen Rolland,
Saint-Sébastien-sur-Loire.
Clinique Bretéché, 3, rue de la Bé-
raudière
Lucas Cerdan, Nantes ; Zoé Moussa,
Saint-Herblain ; Mila Postmus Lan-
dreau, Nantes.
Hôpital mère et enfant, 38, boule-
vard Jean-Monnet
Nolwenn Baronnet, Anetz ; Lilwenn
Baronnet, Anetz ; Nathan Fourgoux,
Saint-Sébastien-sur-Loire ; Ivan Ges-
tin, Legé ; Mila Granté, Vallet ; Lou-
na Huvelin Pineau, Saint-Jean-de-
Boiseau ; Thélio Jans, Saint-Viaud ;
Abel Juhel, Le Givre ; Raoni Juhel, Le
Givre ; Léon Rohan, Nantes ; Dylan
Thouary, Rouans.
Polyclinique de l’Atlantique, avenue
Claude-Bernard, Saint-Herblain
Arthur Raveleau, L’Herbergement ;

Oscar Dhellemmes, Saint-Etienne-
de-Montluc ; Camille Belot, Sainte-
Pazanne ; Alyssa Rompteaux,
Nantes ; Victor Rogues, La Baule-Es-
coublac ; Noah Leduc, Saint-Aignan-
de-Grandlieu ; Liam Bsir, Rezé ; Léo
Peulvey, Mouzillon ; Ambre Husson,
Vue ; Arthur Fradin, Le Temple-de-
Bretagne ; Timothey Bihan Méar,
Quilly ; Dylan Lebeau, Quilly ; Loua-
na Coteux, Gorges ; Tristan Vinet
Duchenne, Campbon ; Emma Bal-
lu, Pont-Saint-Martin ; Alessia Di Ma-
ria Boudin, Savenay ; Noé Collineau,
Couëron ; Emmelyne Potier, Ligné ;
Bho Bocquier, Sainte-Luce-sur-
Loire ; Martin Mével, Plesse ; Elliot
Perin, Nantes.

Mariages
Orlando Molano Diaz, courtier à Pa-
ris 15e et Sofia Espinoza Pablo, en-
seignante, étudiante à Nantes ; Eric
Gorin, artisan à Nantes et Ludovic Pi-
veteau, artisan à Nantes.

Décès
Marcel Papon, 58 ans, Nantes ; Eu-
gène Durand, 57 ans, Nantes ; Jean
Vaillant, 76 ans, La Montagne ; Achille
Watelle, 71 ans, Saint-Même-le-Tenu ;

Florentin Bichon, 93 ans, Nantes ;
Michel Lebot, 78 ans, Saint-Mars-du-
Désert ; Georges Régnard, 81 ans,
Nantes ; Anita Paumier, née Jousse,
51 ans, Nantes ; Jamila David, née
Zamoura, 35 ans, Nantes ; Thérèse
Renoux, née Poyas, 77 ans, Nantes ;
Alizée Nouet, 24 ans, Nantes ; Pas-
caline Betou, née Roulleau, 86 ans,
Nantes.

Convois mortuaires
10 h : Louis Moreau, église Saint-Pas-
quier, cimetière Miséricorde ; 11 h 30,
Victoire Gautier, née Gergaud, Pont-
du-Cens ; 10 h 30 : Alice Josset,
église Saint-François-de-Lasalle, ci-
metière Toutes Aides ; 10 h 30 : Ber-
nard Baudelot, église Sainte-Thé-
rèse, cimetière Miséricorde ; 9 h : Ani-
ta Paumier, née Jousse, église Saint-
Jean-Bosco, cimetière Bouteillerie.

Au crématorium du cimetière-
parc, à Nantes.
8 h 30 : Victoire Gautier, née Ger-
gaud ; 9 h 15 : Jacques Legate ;
10 h : Alain Briand ; 10 h 45 : Jean-
Yves Brohan.

Foulées du tram : départ de Haute-Goulaine
La course s’offre une escapade « bucolique » hors métropole.
6 500 athlètes sont attendus le 13 octobre.

Surprise : la dix-huitième édition des
Foulées du tram, le 13 octobre, parti-
ra de Haute-Goulaine. La commune
n’est pas membre de Nantes métro-
pole et n’est pas desservie par la Tan
(transports de l’agglomération nan-
taise), critères jusqu’alors retenus.

Le comité des Foulées nantaises,
présidé depuis un an par Jean-Phi-
lippe Legal, a voulu innover. Il a donc
frappé à la porte de Jean-Claude
Daubisse, le maire de Haute-Gou-
laine, « ravi que l’on ait choisi [sa]
commune… » Les 6 500 participants
attendus, c’est plus que la popula-
tion de sa commune.

Cette dix-huitième édition se veut
aussi « bucolique », dixit Jean-
Claude Daubisse. En effet, lors des
premiers kilomètres, les concur-
rents emprunteront des voies bor-
dées de vigne avant de rejoindre la
ville sœur de Basse-Goulaine, puis
Saint-Sébastien et le boulevard des
Pas-Enchantés, le bien nommé. De
ce dernier ils emprunteront le pont

Léopold-Senghor pour rejoindre
l’avenue Carnot puis la rue Henri-IV,
pour une arrivée sur le cours Saint-
Pierre, comme l’an passé, sur : « un
parcours qui donne l’impression
d’être plat », prévient Serge Barat,
qui en est l’auteur.

Autre innovation : fini les courses
de jeunes (pas assez d’inscriptions),
les rollers (trop envahissants et diffi-
ciles à gérer). Les organisateurs ont
par ailleurs créé une liste noire où fi-
gurent les quelque 200 engagés de
l’an passé qui n’ont pas retiré leur
dossard : pour eux une année de
purgatoire.

L’engagement (réservé aux cou-
reurs nés avant 1995) reste gratuit,
les non licenciés en athlétisme de-
vant l’accompagner d’un certificat
médical. Les inscriptions seront ac-
ceptées à partir de mi-juin et closes
le 21 septembre ou dès que les
6 500 dossards sont attribués.

Contact. www.lesfouleesnantaises.fr

Jean-Luc Daubisse, Gérard Frappier, adjoint aux sports de Nantes,
Jean-Philippe Legal, président des Foulées nantaises et Serge Renaud, adjoint
aux sports de Haute-Goulaine.

Une machine à remonter le temps née en prison
Plusieurs partenaires, dont la compagnie La Machine, ont offert l’opportunité à des détenus inscrits
en formation professionnelle d’assembler cet engin entre les murs du centre de détention.

Reportage

Jeudi après-midi, quelques privilé-
giés ont découvert une machine à
remonter le temps. Il leur aura fallu,
pour cela, confier une pièce d’identi-
té, déposer leurs affaires dans un ca-
sier, passer un portique de sécurité…
Et pénétrer dans le centre de déten-
tion de Nantes, au nord de la ville.

En cohorte, ils ont cheminé jusqu’à
l’un des ateliers de formation profes-
sionnelle. Là, ils ont découvert l’en-
gin de métal, « entièrement réalisé
par des détenus », comme tient à le
souligner Fabienne Chevreul, coordi-
natrice formation professionnelle à la
fédération départementale des ami-
cales laïques.

Dans l’atelier, les stagiaires en bleu
de travail ne se sont pas fait prier
pour donner une démonstration de
la machine. Le pilote a pédalé pour
faire ouvrir un diaphragme de mé-
tal. Là, des photographies se sont
succédé, racontant une scène, à re-
bours. Des clichés mis en scène par
les détenus eux-mêmes.

Les représentants de la Fal 44, du
Service pénitentiaire d’insertion et de
probation de Loire-Atlantique (Spip),
autre partie prenante du projet, et
des bénévoles d’associations de
soutien n’ont pas caché leur enthou-
siasme, se pressant pour féliciter les
stagiaires.

Signée Delarozière

Thomas(1) s’est beaucoup inves-
ti dans ce projet. Il a le sourire, pas
mécontent d’être venu à bout du pé-
dalier : « C’est agréable de voir les
autres rigoler autour ! » Pour Hen-
ry, inscrit en préqualification indus-
trie, « le plus difficile à faire, ça a été
le diaphragme. Un vrai casse-tête

chinois ! Pour cette machine, on a
soudé, mis les boulons, assemblé
le puzzle. On a surtout dû s’adap-
ter car on n’est pas aussi équipés
qu’eux. » Eux, ce sont ceux qui tra-
vaillent à la compagnie La Machine.
Qui réalisent les engins fabuleux ima-
ginés par François Delarozière, direc-
teur artistique.

Cette machine à remonter le temps,
made in le centre de détention, a
pour modèle une grande sœur, vi-
sible à la Galerie des Machines,
sur l’île de Nantes. L’idée d’en faire

assembler une autre, par des déte-
nus stagiaires, a germé en mai 2011.
« Amener la culture en prison, c’est
important. Surtout si elle peut être
mise en synergie avec les acteurs
de la formation professionnelle »,
insiste Viviane Martial, directrice ad-
jointe du Spip.

Rencontres avec la compagnie,
découverte de son univers et même
permission de sortie pour découvrir
les ateliers : les échanges se sont
multipliés jusqu’à la concrétisation
du projet. Fort des compétences

ainsi acquises, un stagiaire devrait
même être accueilli dans les ateliers.
« Il pourrait aussi y avoir d’autres
conventions de stage signées »,
suggère la Fal.

De quoi donner raison à André
Page : « Ce projet au départ aty-
pique, cocasse, prouve que même
en prison on peut repousser les
murs et les frontières. »

Julie MENEZ.

(1) Les prénoms ont été modifiés.

Thomas a piloté la machine à remonter le temps, fabriquée dans les ateliers du centre de détention.


